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Biographie du philosophe


 

 

Né à Florence le 4 mai 1469, Nicolas de Machiavel commence l’étude des lettres latines à dix ans sous la direction de différents précepteurs. En 1480, il se met à l’étude des mathématiques, notamment celles appliquées à la comptabilité. Il poursuit un an plus tard son apprentissage des auteurs latins.

Le 28 mai 1498, cinq jours après l’exécution publique de Savonarole, prédicateur dominicain très influent à Florence de 1494 à sa mort, Nicolas Machiavel est nommé chef de la seconde chancellerie de la République de Florence, nomination confirmée le 15 juin par le Conseil des Quatre-Vingts, et le 19 par le Grand Conseil. Le 14 juillet de la même année, il est nommé chancelier des Dix. 

Il débute alors sa « carrière » de fonctionnaire en tant que Secrétaire. S’il fait preuve de plus de fougue et de moins de retenue que ses collègues, il n’en demeure pas moins un exécutant au service de la république. Sa première mission officielle en 1499 le fait se déplacer à Pontedera auprès du condottiere Jacopo d’Appiano ; en juillet, c’est auprès de Caterina Sforza qu’il est dépêché pour négocier la protection de son fils Ottaviano à la ville de Florence. Du 24 juillet 1500 au 2 décembre de la même année, il quitte Florence pour la France afin de se consacrer à l’affaire de Pise et à l’aide insuffisante apportée par les Français. S’en suivent diverses missions dans la ville de Pistoa en 1501 pour rendre compte des désordres internes de la ville. En 1502, il fait la rencontre en mission de César Borgia pour se renseigner sur les intentions du duc de Toscane au sujet des soulèvements qui affectent Florence. Il en profite pour en étudier les agissements et son éventuelle influence sur Florence. En 1503, il rédige pour le gonfalonier Soderini un projet de discours concernant la réforme des finances florentines, et part à Rome suite à la mort d’Alexandre VI et de celle de Pie II et la nomination de Jules II. Il assiste alors à la chute de César Borgia, la figure éminente du prince d’après Machiavel, que la fortune a entraîné dans sa chute malgré la vertu dont il a su faire preuve.

Le Secrétaire est ensuite envoyé en France de janvier à février 1504 pour s’assurer la protection du roi de France contre le roi d’Espagne se faisant menaçant en Italie. Une fois un accord signé entre les deux rois, Machiavel retourne à Florence. En avril, il se rend à Piombino pour discuter avec Jacopo d’Appiano de la situation politique en Toscane et s’assurer du soutien de ce dernier.

En 1505, il passe des contrats avec Gianpaolo Baglioni, condottiere de son état. Mais, suite à la débandade des mercenaires engagés durant le siège de Pise en août, Machiavel décide de mettre sur pied une milice dans la campagne florentine, à la formation de laquelle il sera préposé personnellement jusqu’en 1511. 

À l’annonce de la venue de l’empereur Maximilien en Italie en 1506, il rencontre les différents seigneurs d’Italie. En décembre de la même année, il part de Florence, passe par la Savoie et la Suisse pour rencontrer en janvier de l’année suivante l’empereur Maximilien à Innsbruck. Cinq mois durant, il suivra l’empereur et sa cour. À la fin des hostilités entre l’empereur et Venise, il rentre à Florence le 16 juin 1508, où il rédige son Rapport sur les choses d’Allemagne.

En février 1509, il se joint aux troupes qui assiègent Pise et appose sa signature à l’acte de soumission de la ville. Il se charge de négocier un accord de non belligérance au profit de la République dans le conflit entre la France et le pape qu’il conclut en septembre, avant d’organiser, fin 1510, la levée de soldats pour constituer une cavalerie florentine. Il part en 1511 pour le Milanais et la France dans le but d’empêcher le concile de Pise voulu par le roi de France pour abattre le pape Jules II, qui crée pour sa part une ligue contre Louis XII.

Mais 1512 sonne le glas de la république avec le retour des Médicis à Florence : Machiavel est évincé de son poste sans qu’il lui soit permis de quitter le sol florentin pour un an. Le 18 février 1513, il est emprisonné et torturé : des amis à lui ont fomenté une conspiration contre les Médicis. Le 13 mars, il est relâché et se retire dans sa propriété de Sant’ Andrea in Percussina. C’est entre juillet et décembre 1513 qu’il rédige Le Prince, dont il fait mention dans sa correspondance avec Francesco Vettori sous le nom de De Principatibus. Toujours sans travail, il participe en compagnie de jeunes intellectuels florentins aux réunions des Orti Oricella qui se tenaient dans les jardins de la famille Rucellai. 

Reprenant du service pour Florence et employé à tâches mineures, il est envoyé en 1518 à Gênes pour défendre les intérêts de la corporation des lainiers florentins. En 1519, le cardinal Jules de Médicis le reçoit pour lui confier des missions, notamment le recouvrement de créances. Il compose la même année la Vie de Castruccio Castracani et on lui commande l’Histoire de Florence. S’ensuivent différentes missions : séparation des couvents florentins de l’ordre de ceux de Toscane, mission pour la corporation de la laine. Son livre qu’il commença de rédiger en 1519, l’Art de la guerre, paraît en 1521. En 1523, il présente à Jules de Médicis, consacré pape en 1523, les six premiers chapitres de l’Histoire de Florence. Sur ordre du pape, Machiavel repart part en mission : projet de milice en Romagne, règlement de différends à Venise entre commerçants locaux et florentins. Il est nommé chancelier aux fortifications le 17 mai et contribue au renforcement des murailles de Florence en 1526 face à la menace que représente l’arrivée de Charles Quint. Aux côtés de Guichardin, son ami, et des armées de la Ligue contre Charles Quint, il meurt le 22 juin 1527, deux mois après le soulèvement de Florence contre les Médicis.

 

 


Présentation de l’œuvre

 

 

Mis à l’Index en 1559, soupçonné d’avoir été écrit par le diable lui-même, condamné, conspué des siècles durant : rarement un livre aura été aussi sévèrement jugé que Le Prince de Machiavel. Rédigé en 1513 après le retour des Médicis et la chute qui s’en suivit de la république de Florence - au service de laquelle Machiavel aura été Secrétaire pendant quinze ans - cet « opuscule », comme le désigne son auteur, compulse une riche expérience de la politique et dénote une fine observation de l’exercice du pouvoir.
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